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   PREFACE   

Le projet de Recherche pour l’Aménagement des Pêches au lac
Tanganyika (RLT) a été complètement opérationnel an janvier
1992. Il est exécuté par l’organisation des Nations Unies pour
l’Alimentation et l’Agriculture (FAO) et il est financé par
l’Agence Finlandaise pour le Développement International
(FINNIDA) et par le Programme du Golf Persique pour les
Organisations de Développement des Nations Unies (AGFUND).

L’objectif de RLT est la détermination des bases
biologiques de la production de poisson sur le lac Tanganyika,
an vue de permettre la formulation d’un plan global cohérent
d’aménagement des pêcheries sur tout le lac pour les quatre pays
riverains (Burundi, Tanzanie, Zaïre et Zambie).

Une attention particulière est donnée au renforcement des
compétences et aux facilités matérielles des unités de rechercha
sur les pêcheries dans tous les quatres pays bénéficiaires ainsi
que la mise au point d’une coordination effective des mécanismes
pour assurer une collaboration effective entre les gouvernements
concernés.

Prof. O.V. LINDQVIST Dr. Georges HANEK
Coordinateur Scientifique de RLT Coordinateur de RLT

RECHERCHE LAC TANGANYIKA (RLT)
FAO

B.P. 1250
BUJUMBURA
BURUNDI

Télex: FOODAGRI BDI 5092 Tel.: (257) 229760

Fax.: (257) 229761
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Les publications du projet sont éditées an deux séries:

* Une série de documents techniques (GCP/RAF/271/FIN-TD)
relatifs aux recherches, réunions et missions organisées par le
projet.

* Une série de manuels et guides de terrain (GCP/RAF/271/FIN-
FM) concernant des domaines plus spécifiques et des recherches
thématiques menées dans le cadre du projet.

Pour les deux séries, on indique ensuite la référence du
numéro du document (01), et la langue dans laquelle il est
rédigé: anglais (En) ou français (Fr).

   A       des       fins       bibliographiques,       ce       document       devrait       être       cité       de       la   
   manière       suivante:

Mambona wa Bazolana, C., Enquête cadre simultanee pour le
1996 lac Tanganyika, Zaïre. FAO/FINNIDA Recherche pour
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   RESUME       EXECUTIF  

1. La première enquête jamais réalisée au Zaïre sur les pêcheries
du lac Tanganyika a  été organisée par la RLT et exécutée par le
département d' Economie de Pêche du CRH du 28.02 au 29.03.1995
avec les objectifs suivants: (1) couvrir pour la toute première
fois toute la ligne cotière zaïroise; (2) réviser la longueur de
la côte zaïroise; (3) compléter la classification du type des
substrats y existant; (4) procéder à un dénombrement physique et
systématique pour pouvoir obtenir les données quantifiées
recentes sur l'effort de pêche (nombre des pêcheurs, d' unités et
d'engins de pêche, des lampes etc...) ainsi que sur les bateaux
de transport disponibles; (5) déterminer le nombre et la
localisation des sites de débarquement et/ou village des
pêcheurs; (6) décrire les caratéristiques de la pêche zaïroise;
et (7) comparer les resultats avec ceux des enquêtes antérieures
et plus particulièrement avec ceux de l'Enquête Cadre Aérienne.

2. La zone enquêtée se composait de toute la totalité de la côte
zaïroise du lac Tanganyika, y compris ses îles. Cette partie a
été divisée en 12 strates formant 4 zones (Uvira, Fizi, Kalemie
et Moba) et 2 régions (Sud-Kivu et Shaba) et cela selon la
subdivision administrative existant.             

3. La longueur de la côte et les caractéristiques des types du
substrat ont été révisée et complètée.

4. Les caractéristiques des pêcheries zaïroises du lac Tanganyika
ont été décrites brièvement pour les trois types de pêche y
existant c'est-à-dire la pêche industrielle, artisanale et
traditionnelle.

5. Huit catégories d'embarcations de pêche ont été distinguées:
(a) catamarans; (b) apollos; (c) pirogues en planches; (d)
pirogues monoxiles; (e) pirogues métaliques; (f) pirogues porte-
lampes; (g) pirogues auxilliaires; et (h) senneurs industriels.
Aussi trois catégories d'embarcations de transport ont été
indetifiées: (a) boats; (b) pirogues (en planche ou monoxile); et
(c) bateau de transport proprement dit. Tous les détails sur ces
embarcations sont donnés dans les différents tableaux.

6. Un total de 10.660 embarcations a été trouvée dont 10.196 pour
la pêche et 464 pour le transport. De ces 10.196 unités de pêche,
9.439 étaient actives et 757 étaient non-actives.

7. De ces 9.439 unités de pêche actives trouvées pour toute la
côte zaïroise: 583 sont opérationnelles à Uvira, 2.391 à Fizi,
2.134 à Kalémie et 4.331 à Moba. La densité moyenne a été de 11.9
unités de pêche au km ou 1 unité chaque 0.1 kms. Mais la plus
grande densité par km de côte a été trouvée dans la zone d' Uvira
,soit 24.3.

8. Aussi un total de 334 embarcations actives servent de
transport pour les eaux zaïroises du lac Tanganyika dont 284
pirogues, 30 boats et 20 bateaux de transport proprement dit.
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9. Le nombre des unités de pêche motorisées sur la partie
zaïroise du lac a été connu. Il est d' environ 0.8% de 9.439
unités actives, soit seul 71 unités de pêche sont munies des
moteurs.  

9. Un total de 417 sites de débarquement a été trouvé: 9 à Uvira,
130 à Fizi, 122 à Kalemie et 156 à Moba. Environ 42% de ces sites
de débarquement sont rangés dans la catégorie des sites ayant 11
à 30 pirogues chacun. La densité moyenne de sites de débarquement
par 10 km est de 5.2 ou 1 site chaque 1.9 km.

10. Environ 26.308 pêcheurs opèrent actuellement dans les eaux
zaïroise du lac Tanganyika et sont distribués de la manière
suivante: 13.400 pêcheurs la zone de Moba, environ plus de la
moitié des pêcheurs, 6.397 à Kalemie, 4.749 à Fizi et 1.762 à
Uvira. La densité moyenne des pêcheurs au km est de 33.1.   
 

11. Dix catégories des engins de pêche ont été reconnuées comme
suit: (1) carrelets; (2) carrelets avancés; (3) sennes
industriels; (4) sennes de plage; (5) fillets maillants; (6)
palangres; (7) lignes à mains; (8) épuisettes; (9) nasses; et
(10) moustiquaires.  

12. Un total de 14.860 engins de pêche toute catégorie confondue
a été trouvé parmi les communautés des pêcheurs zaïrois du lac
Tanganyika. De ces engins 11.606 soit environs 78.1% sont
composés  par les palangres. Et environ 97.1% se retrouvent dans
la zone de Moba.
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1.   INTRODUCTION

1.1  Historique

Peu d'efforts ont été realisés au Zaire pour mener des
Enquêtes Cadres et/ou Socio-économiques des pêcheries du lac
Tanganyika. A cause des difficultés généralement liées aux
prolèmes logistiques, à la longueur et aussi à l'inaccessibilité
à certains endroits des côtes zaïroises, ces études étaient
menées dans des petites portions et cela seulement dans la partie
nord du lac (Leenderste et Mambona, 1992; Maes et al., 1991;
Villegas, 1984).  Jusque là il n'etait pas possible de déterminer
approximativement le nombre d'unités et des pêcheurs au Zaïre
dont la longueur de la côte couvre environ 43% de la longueur
totale du lac.

Mais tout récement quelques efforts ont été fournies par le
projet RLT qui a conduit une Enquête Cadre au lac Tanganyika du
29.9-3.10.1992 en utilisant une approche alternative, c'est-à-
dire aérienne, qu'une approche classique, c'est-à-dire par l'eau
ou route (Hanek et al., 1992). Malgré l'utilisations de cet
approche les objectifs de cet Enquête Cadre Aérienne (ECA) n'ont
pas été totalement satisfaisant, car l'interprétation des données
collectées n'était pas assez spécifique pour chaque type d'effort
sur les pêcheries du lac Tanganyika en général et du Zaïre en
particulier.

Par conséquent lors du Premier Atelier sur la Coordination
et la Standardisation des Statistiques des pêches pour le lac
Tanganyika (Coenen, 1993)  il a été recommandé à la RLT par les
quatre pays partageant le lac d'organiser tous les deux ans des
Enquêtes Cadres Simultanées (ECS) au lac Tanganyika pendant le
mois de février (Coenen, 1994).

C'est pour cela, du 12-13.12.1994 il a été organisé à
Bujumbura la première réunion des coordinateurs des statistiques
des pêches des quatre pays riverains, à savoir Burundi, Tanzanie,
Zambie et le Zaïre notre pays, pour évaluer les préparatifs de l'
Enquête Cadre Simultanée dont la première est prévue en février
1995.

Ainsi, pour le Zaïre cette enquête, jamais réalisée et
premier du genre, a été organisée du 28.2. au 29.3.1995 sur toute
l'étendue de la côte zaïroise par la RLT avec la collaboration du
CHH/Uvira.

1.2  Objectifs

Les objectifs de l'enquête étaient:

(i) de couvrir pour la toute première fois toute la ligne
cotière zaïroise du lac Tanganyika par l'approche lacustre;

(ii) de vérifier la longueur et de compléter la
classification du type des substrats de la côte zaïroise;

(iii) de pouvoir obtenir des données quantifées récentes de
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l'effort de pêche (nombre des pêcheurs, des unités de pêche,
d'engins de pêche, etc...);

(iv) de procéder à un dénombrement physique et systématique
des unités actives, non-actives, motorisées, non-motorisées
ainsi que des bateaux de transport disponibles;

(v) de déterminer le nombre et la localisation des sites de
débarquement et/ou village des pêcheurs; et

(vi) de pouvoir comparer et compléter ces résultats avec les
résultats des enquêtes antérieures, particulièrement avec
ceux de l'Enquête Cadre Aérienne.

2.   METHODOLOGIE

2.1  Zone d'enquête

La zone enquêtée se composait de toute la totalité de la
ligne côtière zaïroise du lac Tanganyika, c'est-à-dire, de la
frontière burundaise à la frontière zambienne, d'une longueur
d'environ 795 km (Hanek et al., 1993) et ses îles.

2.2  Méthodes et matériels

Vu l'étendu de la côte, l'enquête a utilisé l'approche
classique, par eau, qui s'est averée plus pratique et efficace
que l'approche alternative, par avion, car les enquêteurs
devraient accèder à chaque site de débarquement et/ou village des
pêcheurs à l'aide d'une embarcation en bois de 18 m de long et
d'une largeur de 4 m munie d'un moteur de marque Mariner de 55 CV
louer auprès de la Coopérative EMO-BARAKA.

Compte tenu des facteurs temps et l'inaccessibilité
éventuelle à certains endroits, il a été aussi prévu un zodiac
avec moteur de 25 CV du CRH.

Une carte géographique à échelle de 1.200.000 a été utiliée
pour la localisation des sites, villages, substrats et toute
autre infrastructure (Coenen, 1993).

Dans chaque lieu, les informations requisent ont été
collectées par interviews auprès des pêcheurs et par un
inventaire systématique des items retenus en utilisant le
formulaire adapté pour cette première Enquête Cadre Simultanée
jamais réalisée au lac Tanganyika (Annexe 1).

Une condensé d'instructions incluant un bref rappel pour
chaque aspect fut également utilisé pour faciliter la tâche des
enquêteurs (Annexe 2).

2.3  Stratification

Afin de faciliter le travail de terrain sur la côte zaïroise
du lac Tanganyika, nous avons suivi la même stratification que
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celle faite lors de la première Enquête Cadre Aérienne qui s'est
éffectuée en 1993 (Hanek et al., 1992). D'après le Tableau 1, la
région enquêtée était subdiviée en 12 strates, 2 régions (du Sud-
Kivu et du Shaba) et 4 zones (Uvira, Fizi, Kalemie et Moba) et
cela en fonction des divisions administratives existantes. La
région du Shaba comprend les zones de Kalemie et de Moba et celle
du Sud-Kivu est composée des zones d'Uvira et de Fizi.

3.   RESULTATS

3.1  Caractéristiques de la côte zaïroise

Les classifications des différents types de substrats de
toute la côte zaïroise du lac Tanganyika ont été révues lors de
notre Enquête Cadre Simultanée.

Lors de l'Enquête Cadre Aérienne, la totalité des différents
types de substrats de la côte du lac a été classifiée (Coenen et
al., 1993) sauf une petite portion du nord de la côte zaïroise
long de 61 kms située entre les sites de Kasaba dans la strate V
(zone de Fizi) et Mizimu dans la strate VI (zone de Kalemie). Les
types des substrats de cette partie n'ont pas été classifiés à
cause de certaines perturbations rencontrées lors du filmage.

Notre enquête vient de complèter par ce fait les résultats
issus de l' Enquête Cadre Aérienne. Ainsi cette partie manquante
était constituée d'un substrat à 99%  rocheux, 0.5% sablonneux et
aussi à 0.5% sablo-rocheux.

Le Tableau 2 représente les différents types des substrats
sur la ligne côtière du lac Tanganyika et la Figure 2 montre et
complète la classification de ces substrats pour la côte
zaïroise. 

3.2 Caractéristiques des sites et/ou village des pêcheurs

De la frontière burundaise à la frontière zambienne, les
villages des pêcheurs se suivent sans arrêt, certains d'entre-eux
ne sont constitués que de 3 à 10 cases. Ces villages se sont
installés tout au long du lac, approximité du lieu où le substrat
de la côte est souvent du type sablonneux ou sablo-rocheux. Donc
ce sont des endroits où le pêcheur peut débarquer ses poissons ou
tirer son filet sans beaucoup des problèmes. Même dans les
endroits rocheux, ces villages se sont installés à proximité
d'une plage de galet ou de sable. Sur les côtes marécageuses, les
villages n'ont pas pu s'installer au bord du lac mais seulement à
une certaine distance d'environ 1 à 2 km de la côte à l'intérieur
des terres. L'activité principale de tous ces villages est axée
essentielement sur la pêche.

Dans les deux régions administratives que composent la rive
zaïroise du lac Tanganyika, quatre grands centres commerciaux se
sont devéloppés, correspondant ainsi aux quatre zones
administratives qu'on trouve dans cette partie recensée du lac, à
savoir: Uvira, Fizi, Kalemie et Moba.
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Cette partie de la rive est composée en majorité par les
ethnies suivantes: les Babembe, les Bavira, les Barundi et les
Bachi qu'on trouve particulièrement dans les zones d'Uvira et 
Fizi (région du Sud-Kivu) et les Batabwa, les Baholoholo et à
certain mésure les Bavira qui sont installés dans les zones de
Kalemie et Moba (région du Shaba). Toutes ces ethnies se sont
convertis dans la pêche qu'ils considèrent comme leur profession
ou occupation principale.

3.3  Caractéristiques de la pêche

Les pêcheries du lac Tanganyika ont été décrites par
plusieurs auteurs (Bellemans, 1991; Coenen et al., 1993; Coulter,
1991; Enoki et al., 1991; Maes et al. 1991; Mann et Ngomirakiza,
1973; Pearce, 1985; Roest, 1987). En vue de faciliter une
meilleure compréhension de ses caractéristiques, un bref résumé
est présenté dans ce travail.

Lors de notre ECS, toutes les unités de pêche ont été
observées sur les différentes sites que compose la côte zaïroise.

Généralement, les pêcheries zaïroises tout comme partout
dans les trois autres pays riverains du lac Tanganyika, sont
composées de trois types de pêches: la pêche industrielle,
artisanale et traditionelle.

Dans la plupart des cas, la pêche est pratiquée généralement
la nuit, à l'aide des techniques reposant sur l'attraction des
poissons à la lumière artificielle. Les rythmes de pêche sont à
cet effet fortement influencé par les cycles lunaires et des
vents violants rendant ainsi des efforts de pêche et des
productivités généralement faibles.

Cette pêche est axée principalement sur les poissons d'une
grande importance économique, à savoir les clupéidés et aussi les
centropromidés.

3.3.1  La pêche industrielle

C'est une pêche qui se fait à l'aide d'une unité composée
d'un sennuer métallique d'environ 15 à 20 m de long tirant un
porte-filet metallique de 8 à 10 m de long non motorisé, de 3 à 5
petites embarcations porte-lampes de 2 à 3 m de long équipées
chacun de 8 à 12 lampes coleman Anchor ou Drums. Cette unités est
muni d'un moteur diesel de 120 à 125 CV, utilise une senne
tournante ou coulissante et comporte 20 à 30 pêcheurs. Ces unités
de pêche opèrent en principe à au moins 5 km de la côte.

3.3.2  La pêche artisanale

Specialisée dans l'exploitation des stocks pélagiques, elle
est pratiquée plus souvent près de la côte, specialement par les
catamarans et les trimarans (qui tendent à disparaître) et aussi
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un peu vers le large par les unités Apollos qui ont vu les jours
au Burundi et qui commencent à gagner le Zaïre petit à petit.

L'unité se compose de 2 (catamaran) ou 3 (trimaran) pirogues
en planche de 6 à 8 m de long reliées par des perches en bois,
équipées de 4 à 12 lampes Coleman à pression, d'un filet carrelet
de 60 à 80 m de circonférence ou 60 à 100 m s'il s'agit d'un
apollo, de 4 à 8 pêcheurs et propulsées dans le cas écheant par
un moteur de 15 à 25 CV. L'unité apollo utilise des pirogues et
matériels un peu plus grand que les catamarans. 

3.3.3  La pêche traditionnelle

Elle s'effectue généralement le long de la côte et cela
pendant la journée mais quelquefois la nuit et capture
essentiellement des démerciaux (poissons côtiers) et quelquefois
des poissons pélagiques. Cette méthode de pêche qui est
caractérisée par un investissement relativement moins coûteux,
est constituée d'une pirogue en planche ou pirogue monoxyle non
motorisée d'environ 3 à 5 m de long et par un nombre limité des
pêcheurs selon la méthode emploiyée. Elle utilise une variété
d'engins: senne de plage, filet maillant (dormant ou encerclant),
palangres, lignes à mains, épuisettes, nasses et moustiquaires.

3.4 Nombre, distribution et densité des villages
ou site de pêche

Lors de notre Enquête Cadre Simultanée, 417 villages de
pêche ou sites de débarquement des poissons ont été reconus: 9
dans la zone d'Uvira, 130 à Fizi, 122 à Kalemie et 156 à Moba.

La taille de distribution de ces 417 sites de débarquement
actif déterminée par le nombre des unites actives (UA) opérant
sur toute la ligne côtière est donnée dans les Tableaux 3 et 4.

Le Tableau 5 et la Figure 6 indiquent la distribution de ces
sites par strate, zone et région pour la partie zaïroise du lac
Tanganyika, ainsi que la densité moyenne de ces sites par 10 km
de la ligne cotière. Cette densité était de 5.2 sites par 10 km
ou 1 site chaque 1.9 km.
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3.5  Nombre, distribution et densité des pêcheurs

L'éstimation du nombre des pêcheurs qui exercent leurs
fonctions dans chaque site de débarquement des poissons a été
effectuée auprès des pêcheurs eux-mêmes.

Le Tableau 5 et la Figure 7 montrent le nombre,la
distribution et la densité des pêcheurs par strate, zone et
région.
                                          

Environ 26.308 pêcheurs ont été reconnus comme opérant
actuellement dans les eaux zaïroises du lac Tanganyika. La
distribution des ses pêcheurs était la suivante: la zone de Moba
englobe a lui seul 13.400 pêcheurs (50.9%), soit environ plus de
la moitié de l'effectif total; la zone de Kalemie 6.397 (24.3%);
la zone de Fizi 4.749 (18.1%) et enfin la zone d'Uvira 1.762
(6.7%).

La densité moyenne des pêcheurs par km de la côte zaïroise
était la suivante: zone de Moba environ 46.2 pêcheurs, zone de
Kalemie 30.5 pêcheurs, zone de Fizi 17.5 pêcheurs et zone d'Uvira
73.4 pêcheurs; soit au total nous avons 33.1 pêcheurs au km de
toute la région recensée ou 1 pêcheur chaque 0.03 km.

   
3.6  Nombre, distribution et type des unités de pêche

Les Tableaux 6 et 7 présentent un résumé des résultats pour
différentes unités de pêche sur le lac Tanganyika par strate,
zone et région. Une distinction de ces unités de pêche a été
faite entre unité active et non active (ou hors-usage). Les
unités actives rencontrées étaient composées de: catamarans,
Apollos, senneurs industriels, pirogues en planche, pirogues
monoxyles, pirogues métalliques et aussi par les portes-lampes et
les pirogues auxilliaires.

Au total environ 10.196 unités de pêches étaient reconnues
dont 9.439 ou 92.6 % étaient actives et 757 ou 7.4 % étaient
hors-usage. Les unités de pêche actives étaient réparties de la
manière suivante: 583 à Uvira (6.2%), 2.391 à Fizi (25.3%), 2.134
à Kalemie (22.6%) et 4.331 à Moba (45.9%). La densité moyenne
comme indicateur de l'effort de pêche a été aussi calculée pour
ces unités de pêche actives. Cette densité a été de 11.9 unités
de pêche au km ou 1 unité chaque 0.8 km. Mais la plus grande
densité par km de côte a été trouvée dans la zone d' Uvira avec
24.3 unités de pêche par km. 

3.7  Nombre, distribution et type d' engins de pêche

L'investigation sur les engins de pêche s'est effectuée sur
tous les engins rencontrés sur les plages de débarquements des
poissons.

Le Tableau 8 présente la distribution des engins de pêche
par strate, zone et région pour les pêcheries zaïroises.
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Ainsi, les engins principaux utilisés par les pêcheurs
suivant le type de pêche ont donné les résultats suivants: 1.350
carrelets, 23 carrelets-apollos, 6 sennes industrielles, 601
sennes de plages, 237 filets maillants, 11.606 palangres et 1.024
lignes à main. Les engins secondaires se composaient de: 19
sennes tournantes, 8 épuisettes, 9 nasses et 5 moustiqaires.

Il est à noter que l'utilisation des moustiquaires est trop
fréquente mais ne peut pas être révelée par les pêcheurs car la
pratique est strictement interdite par la législation de la
pêche.

3.8  Nombre des unités motorisées

Le Tableau 9 indique le nombre et le pourcentage des unités
de pêche motorisées par strate, zone et région.

Dans la partie zaïroise, la pêche est très peu motorisée. En
effet, le nombre de moteurs utilisés dans la pêche était
extrêmement faible. Environ, seuls 71 ou 0.8 % des unités de
pêche étaient motorisés tandis que près de 9.368 ou 99.2 % de ces
unités n'étaient pas munis des moteurs. Ces moteurs sont employés
principalement pour la pêche artisanale qui utilise plus
essentielement les carrelets.

3.9  Type et nombre des bateaux de transport

Les types et les nombres des bateaux de transport sont
indiqués dans le Tableau 9.

Les types de bateaux de transport étaient rangé en 3
catégories: les bateaux de transport, les grandes pirogues de
transport en planche et les pirogues en planche ou monoxyles
(servant souvent pour la pêche).

Environ 334 unités de transport ont été enregistrées pour
toute la côte et étaient réparties de la manière suivante: 284
pirogues, 30 boats et 20 bateaux de transport.

3.10  Comparaison avec les enquêts antérieures

Afin de voir l'évolution des sites ou villages pratiquant
une activité de pêche, nous avons comparé les résultats de notre
ECS avec les résultats issues des enquêtes antérieures qui se
sont déroulées dans le même territoire du Zaïre ou dans une
partie de celui-ci respectivement (Villegas, 1984; Maes et al.,
1991 et Hanek et al., 1992).

En 1984, l'enquête avait eu lieu entre Kivovo (dans la zone
d'Uvira) et Mwandika (dans la zone Fizi). En 1991, l'enquête
avait couvert environ 250 km de la rive, c'est-à-dire de
Kavimvira (zone d'Uvira) à Kazimia (zone de Fizi). L'ECA de 1992
était plus complète car elle a couvert prèsque la totalité du lac
sauf une petite partie longue de 61 km.
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4. DISCUSSION

  
4.1  Révision des caractéristiques de la côte zaïroise

Les descriptions antérieures de la côte du lac Tanganyika en
générale et du Zaïre en particulier bien que incomplètes ont été
données par les auteurs cités ci-haut.

En se basant sur les résultats de ces enquêtes antérieurs et
plus particulièrement sur les résultats plus recents de l'ECA,
qui de son coté avait mené son investigation sur 90.3% de la
totalité de la côte du lac et sur environ 92.33% (ou 734 km) de
la partie zaïroise qui en compte 795 km, notre ECS vient de ce
fait complèter les résultats issues de ses investigations.

En comparant la distribution de la faune endémique des 
gatéropodes du lac avec la distribution du substrats dominants
comme des barrières éventuelles à la dispertion (Coenen et al.,
1993) pour la côte zaîroise plus particulièrement, les auteurs
ont montré en fait que les découpages des substrats des rives du
lac explique plus facilement la répartition courante trouvée
parmi les "morphospecies" gastéropodes que l'idée de la
fluctuation du niveau du lac.

4.2  Caractéristiques des sites au village des pêcheurs

Les enquêteurs ont été impressionnés par la quantité des
villages de pêche se trouvant au Zaïre et par la fréquence de
ceux-ci aussi bien que par les activités de pêche existantes. La
prolifération non contrôlée de ces sites rend la tâche difficile
pour différencier d'une part les villages et sites de
débarquement connus par l'administration et d'autres part ceux
qui se sont installés sur la côte et non encore reconnus
officiellement. La présente enquête a donc permis de faire part
des choses et d'avoir les noms "officiels" car l'étude a permis
de visiter les villages et les sites de débarquement des poissons
ainsi que les lieux de garage des embarcations.

4.3  Caractéristiques des unités de pêche

Les caractéristiques des unités de pêche n'ont pas subit des
grandes modifications depuis une décenie au lac Tanganyika. Les
mêmes techniques de pêche utilisaient il y'a de cela une dizaine
d'année sont encore d'usage jusqu'à ce jour. Une seule innovation
a été contaté dans la pêche artisanale plus particulièrement dans
la pêche des catamarans. En effet, il a été constaté au début des
années 90 au Burundi, qu'une forme "avancée" d'unité catamarns
avait fait son apparition: l'unité Apollo (Bellemans, 1990).
Cette nouvelle technique, qui permet de développer une puissance
de pêche beaucoup plus importante, a régagné le Zaïre aux
environs des années 1993. Il semblerait que ces unités peuvent
réaliser en moyenne des productions équivalentes à celles
réalisées par les unités industrielles et par conséquent peuvent
compenser la dimunition, voire même la disparition des unités
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industrielles constatée sur la partie nord du lac Tanganyika
(Breuil, 1995).  

4.4  Nombre, distribution et densité des sites de pêche

La distribution de ces sites de débarquement est très
variables d'une strate à l'autre, d'une zone à l'autre et d'une
région à l'autre. C'est dans la strate 11, située dans la zone de
Moba, que nous rencontrons un nombre élèvé des sites. C'est aussi
dans cette zone que nous avons rencontré le plus grand nombre des
sites de pêche, soit 156 (37%) de la totalité. Mais la densité la
plus grande se trouve dans la zone de Kalemie, soit 5.8 sites de
pêche par 10 kms.

Le nombre des sites de pêche a beaucoup évolué en moins de
quelques années. Cette prolifération très remarquable de ces
sites est dûe essentiellent à la migration des populations
habitant les terres intérieures à la recherche des moyens de
subsistance. Quelques fois cela peut être dûe à la sussion d'un
village toute entière, habitant la rive, à la suite des certaines
querelles internes. Et enfin, à l'installation des pêcheurs
approximités des endroits non encore suffisamment exploités.

4.5  Nombre, distribution et densité des pêcheurs

Concernant le nombre des pêcheurs par strate, c'est dans la
strate 10, situe dans la zone de Moba, que nous avons trouve un
nombre élèvé des pêcheurs, soit 8.132 pêcheurs (30.9%) et une
densité de 75.3 pêcheurs au km. Donc cette zone possède à lui
seule presque la moitie de la totalite des pêcheurs zaïrois du
lac Tanganyika, suivie de la zone de Kalemie. Mais la plus grande
densité des pêcheurs est trouvée dans la zone d'Uvira. Ce nombre
élèvé des pêcheurs dans la zone de Moba s'explique aussi par les
raisons évoquées ci-haut.

4.6  Nombre et type d'unités de pêche

Nous avons enregistré 9.439 unités de pêche actives. Parmi
ces unités, environs 54.3% sont composées des pirogues en planche
et sont rencotréés en majorité, environ 47.6% dans la zone de
Moba. Cette prédominance est particulière à cette zone qui
utilise en grande partie certaines techniques appropriées pour la
pêche qui semblent-t-ils sont moins coûteuses, très simples et
plus économiques.
4.7  Nombre et type d'engins de pêche

La plus grande concentration des engins de pêche a été
constatée dans la zone de Moba, plus particulièrement dans la
strate 10. Parmi ces engins environ 84.7% étaient composées par
les palangres. L'usage de cette technique de pêche peut
s'expliquer par le fait que vers le sud du lac l'usage des
carrelets que utilisent les catamarans est combattu par les
autochtones. Ensuite le palangre est moins coûteux,
comparativement à d'autres techniques, très simple à manier, plus
économique et très selectif.
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4.8  Nombre des unités motorisées

Le plus grand nombre des moteurs a été enregistré dans la
strate 1 dans la zone d'Uvira. Mais c'est dans la zone de Fizi
qu'il y a plus unités motorisées. Ceci etait dû par la facilitée
que ces deux agglomérations ont pour s'approvisionner en moteurs,
pièces de réchange et carburant à partir de Bujumbura pour Uvira
et à Kigoma pour Fizi (Baraka).

4.9  Nombre des unités de transport

Les embarcations de transport sont dominées par les
pirogues. Ces pirogues qui servent pour faciliter le transport
dans les parties non accessibles par les grands moyen de
transport servent aussi pour la pêche. Les boats sont plus
remarqués à Moba puisque ce dernier constitue leur lieu de garage
dans l'attente des transactions commerciales et transport des
poissons traités vers les grands centres qui sont Kalemie, Baraka
et Uvira. Le nombre élevé des bateaux à Kalemie et Uvira
s'explique par le fait que ces deux villes constituent pour le
Zaïre les plus grands ports pour le transport au lac Tanganyika.

4.10  Comparaison des résultats avec les enquêtes antérieurs

En comparant les résultats sur une même surface considérée
pris dans chaque cas, on trouve une variation progressive après
chaque enquête. En 1984, il y avait 31 sites de pêche, tandis
qu'en  en 1995 nous en avons trouvé 42. En 1991, on avait trouvé
95 sites tandis que notre enquête en a trouvé 108. En 1992, l'ECA
avait trouvé 257 sites de pêche et 7.570 pirogues tandis que
notre ECS en a trouvé 417 sites de pêche  et 11.585 pirogues.

Ceci s'explique par le fait que comme l'étendu de la rive
zaïroise est très vaste et aussi à la recherche des substances et
des revenus nécessaires pour leurs survies, et enfin à la suite
des certaines raisons d'ordres sociales, des populations entières
ne cessent de quitter les terres intérieures et les approximités
pour venir s'installer le long du lac pour se consacrer
entièrement à la pêche. Et aussi suite à la dimunition
progréssive de la pêche industrielle qui semble être plus
coûteuse, beaucoup des pêcheurs se sont transformés en pêcheurs
artisanals ou traditionnels dont les pêcheries sont moins
coûteuses.
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5. CONCLUSIONS

Les résultats de l'ECS de 1995 au lac Tanganyika montrent
une parfaite variation des embarcations opérationnelles sur le
lac Tanganyika. Cependant bien que la pêche artisanale essaie
d'évoluer,la pêche industrielle connait une régression lente et
il y a risque de disparution progressive car cette pêche connait
déjà beaucoup des problèmes liés aux taxations énormes et surtout
à la situation socio-économique précaire du pays. La pêche
traditionnelle qui jadis était considerée comme une pêche de
substance commence à se confirmer de plus en plus et à
concurencer  et à se confondre à la pêche artisanale sur tout
vers le sud du lac.
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6. RECOMMENDATIONS

6.1 A l'instar des recommendations faites pendant la première
réunion des coordinateurs des statistiques de pêche des quatre
pays riverains qui s'était tenue à Bujumbura du 12-13.12.1994, il
est recommandé au projet RLT d'organiser une deuxième réunion des
coordinateurs des statistiques de pêche de ces quatre pays pour
évaluer les résultats de l'ECS réaliser dans chaque pays.

6.2 Il serait souhaitable que la RLT respecte la recommendation
faite par ses coordinateurs lors de leur assise pour la
réalisation des ECS tous les deux ans. La prochaine enquête
serait programmée pour février 1997.

6.3 Il est aussi demandé à la RLT de réaliser les enquêtes
socio-économique dans chacun de ces pays riverains, des tels
enquêtes sont très indispensable avant de réussir à imposer une
forme d'aménagement quelconque des pêcheries au lac Tanganyika. 
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   MANUEL       POUR       COMPLETER       LE       FORMULAIRE

   DE       L’ENQUETE       CADRE       SIMULTANNEE

   Nom       village       principal   : notez le nom du village principal auquel
appartient la plage de débarquement à enquêter (ce nom peut être
le même; un village de pêcheurs peut posséder plusiers plages de
débarquement, etc.);

   Code       sur       carte   : indiquez avec un numéro de code, sur une carte
détaillée de la côte, la localisation exacte du site de
débarquement à enquêter;

   Nombre       total       de       pêcheurs       actifs   : à demander sur la plage de
débarquement;

   Site       de       débarquement       Permanent       ou       Temporel   : marquez P ou T et,
en cas de T, indiquez les mois de l’occupation temporelle;

   Donner       la       nom       de       la       plage       de       débarquement       à       gauche/droite   : quand
on est sur la plage de débarquement à enquêter, regardez vers la
lac et demandez le nom (et la distance) de la plage de
débarquement la plus proche à votre gauche et de celle à votre
droite (= vérification supplémentaire afin de ne pas sauter une
plage de débarquement);

   Nombre       total       de       bateaux       actifs       et       bateaux       cassés    (1): demandez
et notez bateaux actifs + bateaux cassés = nombre total (ex. 25
A + 3 C = 28 en total);

   Vérification       des       caractéristiques       de       chaque       bateau       présent       à       la
   plage       de       débarquement   : utilisez une ligne pour chaque bateau
àvérifier et notez ses caractéristiques ce qui concerne son
utilisation, nombre de pêcheurs actifs, son état, etc. comme
montré dans l’exemple sur la page suivante; pour le dixième
bateau, ajoutez un ‘1’ devant le zéro, et idem pour 11, 12, 13,
etc. (ainsi, vous pouvez utiliser un formulaire EC
supplémentaire au cas où, sur de grandes plages, il y aurait
plus de 35 bateaux à vérifier):

— indiquez avec X le genre d’utilisation du bateau;
— indiquez 81 le bateau est Actif ou Cassé (non actif) avec le
code A ou C,
- indiquez avec X le type du bateau;
- vérifiez les engins de pêche de chaque bateau et indiquez le
nombre pour chaque engin de pêche dans la case appropriée;
— si le bateau est motorisé, donnez le nombre de CV du moteur
hors-bord ou inbord;
— pour chaque bateau auxilliaire, p.e. un bateau qui assiste une
unité industrielle, utilisez une ligne séparée (voir example);
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   Nombre de bateaux sortis pour la pêche ou pour autre activité   
(2):

— indiquez le nombre total de bateaux qui sont sortis pour la
pêche ou pour une autre activité et détaillez pour cas bateaux
la raison de leur absence à la plage;

IMPORTANT ! ! ! VERIFICATION SUPPLEMENTAIRE

Faites vite la somme du nombre des bateaux vérifiés sur la plage
et des bateaux absents (2): la somme devrait être (plus au
moins) égale au nombre de bateaux indiqué dans (1) !!! Si cette
somme est très différente de (1), alors les réponses données
dans (1) et/ou (2) ne sont pas correctes et devront être
vérifiées de nouveau ! I I

—    Nombre total et origine des bateaux en visite   : détaillez ce
nombre en spécifiant l’origine de ces bateaux an visite.
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